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& MARX FUT ASSIGNE' LA T CUE DE RETIGER LA
IF DOCUMENTATION RELATIVE A'LA FONDATION DE L'AITET L
Ml SE SERVITOE CE ROLE POUR COMMENCER A' RE’ALISER SA
POLITIQUE LE'GEMONIQUE &' LINTE'RIEUR OE

' UINTERNATIONALE & TRAVERS DES NTERPRE'TATIONS €7
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\| TOUTDE SUITE SE MANFESTA
| UNE OPPOSITION STRATE'GIQUE
| ENTRE LES MARXISTES UPPELE'S

. AUSSI SOCIALISTES
77 = AUTORTARES)ETTOUSLES =

- : : AUTRES MEMBRES DE |

”  DANS LA V)SION MARXISTE, L'INTERNATIONALE *

AURAIT O UN PARTI STRUCTURE' OANS

UNE FACON LIE'RARCUIQUE ETCENTRALISE’ |
DIRIGE’ PAR MARX...
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Ji ALORS QUE POURLES AUTRES DE1LE'GUE’S
I MAZZINIENS, LIBERTARE S, ANARCHISTES,
TRADEUNIONISTES ANGLAISES)
L’ASSOCIATION DEVAIT AVOIR UNE
STRUCTURE FE'DE'RALISTE EN DONNANT
PLUS DAUTONOMIE AUX SECTIONS
LOCALES. CE N'EST PAS PARHASARD QUE
MARX E T SES PARTISANS S'OCCUPERENT
DE CONTROLER LE CONSEIL GENERAL DE
L'ALT AU FIN 0’ IMPOSER LEUR DIRECTIONS
LORSGUE LES ANARCHISTES SE
DE'SINTE'RESSAENT DU CONSEIL EN SE
DEDIANT PLUTOT AUX ACTIVIT S LOCALES.
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- EN GRAMDE- BRE TAGNE LA MAJORITE’

APPARTENAIT AU MOUVEMENT DES

TRADE UNIONS (SYNDICATS), ALORS
QUE EN SUISSE ET EN BELGIQUE
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ETAENT REPRE'SENTEES TOUTES LES | |77

" TENDANCES MAIS AVEC UNE PLUS
CONSIDE'RABLE PRE'SENCE
MNARCUISTE.

LA FIN DRAMATIQUE DE LA COMMUNE DE PARIS
EN 1370, APPROFONDITLES DIVISIONS ENTRE
MARXISTES ETANARCUISTES,

EN CONFIRMANTLES PREMIERS DANS LE BUT

OE CONQUE'RIR LE POUVOIR POLITIQUE ET,

LES SECONDS DANS LINELUCTABLE
NE'CESSITE’ DE DETRUIRE TOUT 0 SUITE
LE'TATETN'MPORTE QUELLE FORME OE
DICTATURE, MEME SI PROVISOIRE.

A LAFIN DES ANNE'ES '60 OU XIX SIE'CLE, L'ALT
- S'E'TAITDEVELOPPE'E SURTOUT EN FRANCE

AVEC DES PROPAGATIONS DANS LA BELGIQUE
ETDANS LA SUISSE FRANCAISE.

LES SOCIALISTES 0 E'COLE MARXISTE E'TAENT -
UNE MNORITE’ DANS TOUS LES PAYS
REPRE'SENTE'S DANS L'ALT: EN FRANCE E'TAIT
MASORITAIRE LA COURANT PROUDLIONIENNE, EN

- ESPAGNE DOMINAENT LES ANARCUISTES GRACE
A’ LA PROPAGANDE BAKUNINIENNE DE GIUSEPPE
FANELL), EN ITALIE E'TAENTLES PLUS
NOMBREUSES LES TENDANCES MAZZINIEN ET

| - ANARCUHISTE.
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